
pLMuliiiit 1.') jouv.s on pins, »'t; kî c'est -inx Ti(»i'-l\ivt"'Vi's

ils devront visiter I;i ('aihédvalr v\ rriilisc Taioi^sialo,

*'ti!s Ucvrout ri'!tit»'r li- cliapclrt. un^' i'ou pour r!; n;;ii

des antres visitos dont ils ^out iii>|niisés, a\t,'' rim/

Fntfr et ci'ntj Ave h chaqne Ibis, îsoion les preseiiplioiKS

dnf«;t. l'ère.

ijo. Les malades qui ne peuvent sortir do la nn.i-

son, les Fidèles qni deinenrent dans les endroits où il

n'y a point d'éi>lise ni de chapelle, sont dispensés par 1<'

présent de tonte visite ; mais ils réciteront à la rcaison

autant de chi'.pelets qu'il-s anraient du i'aire de visi't.-s,

et après cliaijue chapelet ils réciteront cin(/ Paler et

cifKj Ace aux intentions prescrites par le Sorvrrain-

Pontife.

(Jo. Bien que le Jubilé puiss*» se Ihiie dans tout ic

cours de l'année, Nous cni;a<ieons tous Iva Curés et

antres Prêtres ayant charge d'âmos à choisir quelques

jours dans le temps le plus convenabl(> i)0\ir l.n lUier

aux FidiMes qui leur sont confiés raccompiissnnent

(lesol)lin'ations prescrites, et surtout la conlession et la

communion. Ils pourront à cette lin donner les 40

Heures, ou um? neuvaine, ou inéme une retraite, avec

instructions spéciales sur l<> .îubilé.

Seea Notre présent IMandement lu et publié :m

prune de la messe paroissiale dans tontes les éirliseset

chapelles du diocèse où se lait l'office public, et en

chapitri*<lans les communautés re]i2'iens;rjs Uj premier

dimanche après sa réception.


